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FIGAROVOX/CRITIQUE: Le film d'Hubert Viel, avec Michael Lonsdale, est
un chef-d'œuvre de douceur et de poésie. Il vient rétablir une vérité
historique: l'époque médiévale était douce pour les femmes.

Depuis Les Visiteurs, l'image moyenne et vague que nous avons du Moyen Âge est

celle d'une vaste fosse à purin, où surnagent des mages noirs, des gueux édentés et

des seigneurs très méchants. Quant aux femmes, les pauvres, elles étaient soit des

sorcières vouées au bûcher par des curés sales et malveillants, soit des princesses

godiches prisonnières dans leurs tours, attendant désespérément un valeureux

chevalier. C'est après, bien plus tard qu'est arrivé la Libération, avec Simone de

Beauvoir, qui d'un coup de baguette magique a libéré la femme de l'esclavage,

passée «de l'ombre à la lumière» grâce à la pilule, au chéquier et à l'IVG. Tel est, en

substance, le conte qu'on nous raconte.

Le film,Les Filles au Moyen Âge, vient sonner le glas de ces idées reçues. Dans un

petit pavillon de la France périphérique, entre une rocade encombrée et une zone

industrielle, trois petites filles exaspérées parce que les garçons préfèrent jouer à

la console qu‘avec elles, vont voir leur grand-père. Celui-ci, incarné par l'immense

Michael Lonsdale, commence à leur raconter une histoire: celle des filles au

Le film d'Hubert Viel, Les Filles au Moyen age, brosse le portrait des femmes à l'époque médiévale, à contre-
courant des préjugés.
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Moyen-âge. Les petites saynètes, tournées en noir et blanc dans des paysages

bucoliques, des décors et des déguisements extrêmement simples s'enchaînent,

ponctuées par la voix douce de Lonsdale.

C'est le livre de Régine Pernoud, Les Femmes au temps des

cathédrales, joué par des enfants. Comme l'historienne l'a

démontré, le Moyen-Âge était une période bénie pour les

femmes. Courtisées, adulées, vénérées comme images de la

Vierge Marie, elles y avaient autant de droits que les hommes

L'historienne Régine Pernoud au cinéma

C'est le livre de Régine Pernoud, Les Femmes au temps des cathédrales, joué par des

enfants. Comme l'historienne l'a démontré, le Moyen-Âge était une période bénie

pour les femmes. Courtisées, adulées, vénérées comme images de la Vierge Marie,

elles y avaient autant de droits que les hommes. Et c'est à partir de la

«Renaissance»- qui porte mal son nom- que celles-ci ont commencé à voir leur

pouvoir décliner à mesure que grandissait la société bourgeoise. Le film, rythmé

par des chants magnifiques, rend merveilleusement l'idée, développée par

Pernoud, que c'est le christianisme qui a libéré la femme et lui a donné un statut

d'égale de l'homme, alors qu'auparavant elle n'était, notamment sous l'Antiquité,
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considérée que comme un objet. «C'est un événement décisif qui se produit dans le

destin des femmes avec la prédication de l'Évangile. Les paroles du Christ,

prêchées par les apôtres à Rome et dans les différentes parties de l'Église, ne

comportaient pour la femme aucune mesure de «protection», mais énonçaient de

la façon la plus simple et la plus bouleversante l'égalité foncière entre l'homme et

la femme», écrit Pernoud.

Sans tomber dans le travers de l'esprit de sérieux qui définit notre époque, le

réalisateur brosse avec humour et tendresse le portrait de ces héroïnes qui étaient

des piliers de la société médiévale, et ce, sans les secours de la parité. Dans Les

filles au Moyen-Âge, on croise ainsi Clotilde, qui convertit son mari Clovis et la

France au christianisme, Hildegarde de Bingen, femme de lettres et de sciences qui

découvrit la gravité, des siècles avant Newton, ou encore Jeanne, la Pucelle, la

femme la plus connue du monde, qui fit plier le veule et changeant Charles VII, et

bouta les Anglais hors de France.

«L'esprit d'enfance va juger le monde », écrivait Bernanos.

Par ce film exquis, Hubert Viel ne fait pas que rétablir une

vérité historique, il juge aussi notre époque. Par la voix de

l'enfance. L'enfance des jeunes acteurs, touchants de

spontanéité. L'enfance de notre histoire, le Moyen-Âge,

berceau tendre et radieux noirci par une civilisation qui a

pris en goût la haine des origines.

Humour et tendresse
À la fin du film, une scène charmante montre deux enfants, le petit garçon en

business man agitant sa cigarette électronique et Mélisande, jeune princesse

échouée dans notre temps. «Je sais coudre, chanter, je parle hébreu, grec et latin»,

lui dit la petite princesse sur le parking d'un supermarché. «Je peux t'offrir un CDD

en service après-vente chez Darty» lui répond le gamin, après avoir mûrement

réfléchi. On mesure alors avec un sourire amer tout ce que le «progrès» a fait

gagner aux femmes et aux hommes de notre temps. Les moissonneuses-batteuses

et les autoroutes, les caissières et les 35h ont remplacé le rythme des saisons et

l'accord avec la nature qui régnait aux temps médiévaux.
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«L'esprit d'enfance va juger le monde», écrivait Bernanos. Par ce film exquis,

Hubert Viel ne fait pas que rétablir une vérité historique, il juge aussi notre

époque. Par la voix de l'enfance. L'enfance des jeunes acteurs, touchants de

spontanéité. L'enfance de notre histoire, le Moyen-Âge, berceau tendre et radieux

noirci par une civilisation qui a pris en goût la haine des origines.

On se souvient des mots que met André Frossard dans la bouche de Lucifer dans

Les trente-six preuves de l'existence du diable: «Qualifier d'obscur ce carrousel

permanent de couleurs et d'extravagances empanachées était un peu gros, mais

avec vous la subtilité ne paie pas. Des générations de cornichons macérés dans vos

établissements scolaires se sont représenté le Moyen-Âge sous l'aspect d'un tunnel

rempli de chauve-souris…». Que ceux qui croient que la subtilité paie se ruent

dans les quelques salles qui passent encore ce film charmant. Ils en auront pour

leur argent.
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